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La Mission permanente du Mexique près l’Organisation des États Américains (OEA) présente ses compliments à la Commission sur la sécurité continentale et a l’honneur de se référer à une demande d’actualisation des listes d’entités nationales se consacrant à la problématique des bandes armées criminelles.


À cet égard, la Mission communique à la Commission la liste  des entités mexicaines concernées et fait parvenir en annexe  l’information relative aux initiatives lancées pour contrecarrer les conséquences de cette problématique. 
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	Commissaire Emilio García Ruiz
	RAPPORT DU GROUPE D’OPÉRATION « ZONA SEGURA »
	Bureau (0155)11036000
Ext. 28010

Portable 5527074520

Emilio.garcia@ssp.gom.mx

	2
	Directeur général
	
	PROJET : PRÉVENTION DE BANDES ARMÉES
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	PROJET : STRATÉGIES DE LUTTE CONTRE LES BANDES ARMÉES CRIMINELLES
	

	4
	Directeur général
	Commissaire Mtro. Javier Domínguez Galicia
	PROJET : PRISE EN CHARGE, INTERVENTION ET LUTTE CONTRE LES BANDES ARMÉES AU MEXIQUE
	Bureau (0155)11036000

Ext. 22352

Javier. dominguez@ssp.gob.mx




La Mission permanente du Mexique près l’Organisation des États Américains saisit cette occasion  pour renouveler à la Commission sur la sécurité continentale les assurances de sa très haute considération. 

le 11 avril 2011 

À la Commission sur la sécurité continentale

Organisation des États Américains

Washington, D.C.
RAPPORT DU GROUPE D’OPÉRATION « ZONA SEGURA » (ZONE SÉCURISÉE)


Le présent rapport indique que le personnel adjoint à la Direction générale des délits fédéraux, de la coordination et de la recherche sur place, laquelle fait partie  de cette Division, mène actuellement des travaux et prête sa collaboration actuellement, grâce à la constitution du groupe de travail bilatéral interinstitutionnel contre les bandes criminelles intitulé : « Opération zone sécurisée ». Les participants à ce groupe sont les suivants : 

٢ 
Police fédérale – Division des enquêtes


H.S.I. Homeland Security Investigations 


Bureau du Procureur général de la République (PGR)


Bureau du Procureur général du District général (PGJDF) 


Ce groupe a pour objectif d’identifier et d’affronter la grave problématique des bandes armées au Mexique, l’un des principaux symptômes de la décomposition du tissu social. 


Ce programme a débuté à Mexico et une fois lancé, sera étendu à la majorité des grandes villes du Mexique.

Buts de l’opération

· Formation et équipement – Formation et équipement  pour le groupe de travail multi-juridictionnel dans le cadre de la lutte contre  le problème des bandes armées.

· Identification – Dépister les bandes armées  locales, leurs tendances, domaines de contrôle et associations avec des organisations de la criminalité organisée.

· Démembrement – Mener des interventions multiples visant à perturber les opérations des bandes armées  qui auront été identifiées. 

· Démantèlement – Détenir et juger les membres des bandes armées et des bandes elles-mêmes en tant qu’organisations.

Objectif  à court terme de l’Opération Zone sécurisée

Suite à une collaboration concertée, à des activités de formation et à la fourniture d’équipement, on pourra identifier des membres spécifiques de bandes armées et des bandes elles-mêmes dans le District fédéral et dans la région de Conrubada,  et  mener les enquêtes pertinentes. 

· Au moyen d’opérations menées dans les rues pour identifier les membres de bandes armées, ainsi que dans les zones dirigées par celles-ci dans le District  et dans la région de Conurbada.

· Identifier et documenter les membres de bandes armées actuellement dans les prisons fédérales et à Mexico.

Objectif à long terme dans le cadre de l’Opération Zone sécurisée

· Pourront être identifiés des membres spécifiques  de bandes armées et les bandes elles-mêmes dans les zones critiques de la République mexicaine.

· Au moyen de différentes opérations, les membres de brandes criminelles dans les régions critiques de la République mexicaine seront identifiés, feront l’objet d’enquêtes et seront localisés. 

· Au moyen d’opérations dans les rues, on cherchera à identifier les membres de bandes armées et leurs zones de contrôle dans les régions critiques de la République mexicaine. 

· Identifier et documenter des membres des bandes armées actuellement dans les prisons fédérales de la République mexicaine. 

Formation

HSI Mexique et NSA fourniront aux fonctionnaires du PF, PGR et PGJDF des cours de formation au Mexique et à l’étranger dans les domaines suivants : 

· Considérations  relatives à la sécurité

· Rencontres de membres de bandes armées dans la rue et prisons locales

· Lecture  et compréhension des tatouages.

· Classement de membres de bandes armées

· Enquêtes  sur les bandes armées dans les rues

· Enquêtes sur les bandes armées comme activité liée à la criminalité organisée

· Collecte de preuves

· Chaine de garde

· Les informateurs 

· Planification tactique d’opérations à haut risque

· Mise en œuvre d’opérations à haut risque

· Classement de membres de bandes armées dans les centres de rééducation

· Gestion sécurisée de bandes armées dans les prisons

Formation- équipement

HSI Mexique  et NAS fourniront à la PGR et au PGJDF un équipement divers, un apprentissage à son utilisation et une base de données centralisée pour documenter les membres des bandes armées, notamment: 

· Gangnet software et formation respective

· Base de données consacrée uniquement aux bandes armées et compatible avec la plateforme MX

· Équipe biométrique qui sera élargie dans le domaine et dans les centres de réadaptation

· Équipement fixe et portable compatible avec la plateforme MX

·  Cartes pour les entrevues

· Équipement de bureau en appui à l’Opération Zone sécurisée

· Équipement opérationnel en appui à l’Opération zone sécurisée

Cours

Le cours ci-après a été dispensé : 

· « Développement d’informateurs et gestion des opérations secrètes », du 11 au 16 mars de l’année en cours à Mexico, avec la participation  de 13 éléments  rattachés à la Direction générale des délits de fort impact.

De même, les cours ci-après sont en cours d‘élaboration :

· « Opérations de bandes armées dans le sud de la Californie, structure et rapports avec la criminalité organisée ». 28 avril au 4 mai  de l’année en cours, Los Angeles, Californie.

· « Conférence sur les enquêtes contre les bandes armées ». 10 au 14 juillet. Mexico. 

RESPONSABLE DU PROGRAMME

Commissaire

EMILIO GARCÍA RUIZ

Directeur général des délits fédéraux

Données de contact :

Bureau : (0155)11036000 Ext. 28010

Portable (044) 5527074520

Courriel : emilio.garcia@ssp.gom.mx
PROPOSITION 1


PROJET : PRÉVENTION DE BANDES ARMÉES

ANTÉCÉDENTS


Pour le moment présent au Mexique, les bandes armées ont atteint un haut niveau de complexité et de violence. Cet état de choses est dû, entre autres aspects, à l’adoption de modalités de fonctionnement de bandes armées des pays frontaliers  et au caractère dynamique du phénomène de bandes armées qui en lui-même est en pleine mutation, tout comme les processus migratoires eux-mêmes. On note que les bandes armées qui ont été localisées dans les États  qui s’étendent le long de la frontière nord du pays, sont fortement influencées par d’autres bandes des États-Unis, tandis qu’au sud du pays,  la présence de membres de la « Mara  Salvatrucha » d’El Salvador est fondamentale pour les bandes,  les bandits et les jeunes qui reproduisent leurs pratiques, leurs codes et leurs valeurs. 

PROBLÉMATIQUE 

L’une des régions où l’on dénote le plus grand nombre de bandes armées au Mexique se trouve dans le nord du pays où évoluent aussi les bandes les plus dangereuses, lesquelles ont été recrutées par la criminalité organisée et se consacrent généralement au transport et à la distribution des drogues, au trafic d’armes, au trafic des sans-papier, au récidivisme de drogues et participent à des groupes de sicaires, à des ajustements de comptes et à la défense  de leur territoire comme question d’identité et de pouvoir.

Cependant, on a détecté la présence et la réalisation d’opérations de bandes armées dans les États d’Aguascalientes, Baja California, Chiapas, Chihuahua, Coahulla, Distrito Federal, Durango, Estado de México, Guerrero, Hidalgo, Jalisco, Nuevo León, Oaxaca, Puebla, Querétaro, San Luis Potosí, Sonora, Tabasco, Tamaulipas, Tlaxaca et Veracruz. De même, ont été identifiés cinq points critiques situés dans les États de Chiapas, d’Oaxaca, de Veracruz, de Tamaulipas et la région urbaine de Distrito Federal, où ces groupes sont accusés d’avoir perpétré des actes d’agression, d’extorsion, de vols, de violations, d’homicide, d’entremise, de trafic de drogues, d’armes et de sans-papiers.

CADRE JURIDIQUE

CODE PÉNAL FÉDÉRAL

Le phénomène des bandes armées est une circonstance aggravante et non une infraction autonome selon l’article 164 bis du Code pénal fédéral 

Article 164 bis. – Lorsqu’une infraction est commise en  vertu d’une affiliation à une bande armée, les auteurs de l’infraction sont passibles d’une peine, plus la moitié de la peine correspondant à l’infraction ou aux infractions commises.  

CADRE DE RÉFÉRENCE

Il est proposé d’établir une étude assortie d’un cadre  méthodologique spécifique, d’une durée de trois mois. Cette étude comportera trois volets: 

1. Il est établi un cadre de référence et normatif sur les bandes armées en général au Mexique.

2. Il est effectué un diagnostic  à partir de la dimension  et de  la caractérisation des bandes armées, de leur profil, des facteurs qui contribuent à leur formation, de leur environnement scolaire, économique et du travail, ainsi que des conditions de santé et l’environnement social et de violence familiale, notamment les aspects liés à leur propre perception  au sujet de leur motivation, leur disposition à l’apprentissage et la satisfaction qu’ils éprouvent. Le diagnostic  s’achève par une révision de l’environnement communautaire  et l’opinion  que le reste des acteurs maintiennent  vis-à-vis des bandes armées. 

3. Des stratégies et des initiatives de prévention, de lutte et de démembrement sont élaborées.

PROPOSITION DE PRÉVENTION

Il est proposé de créer une équipe de prévention opérationnelle contre les bandes armées, sous la direction de la Police fédérale, à laquelle participeront des membres de la communauté, le personnel scolaire et les volontaires. Cette équipe devra réaliser des travaux ciblés visant à organiser et à transmettre à des jeunes des programmes ayant un impact sur leur renforcement de leur estime de soi, leur fournissent une orientation, développent leurs aptitudes pour qu’ils puissent savoir que nous sommes préoccupés par leur sort.

Constitution d’un groupe d’appui dirigé par un personnel de la Police fédérale certifié dans la lutte contre les bandes armées, lequel fournira des services consultatifs et une formation aux parents et adolescents, dans les écoles et les centres communautaires, grâce à la réalisation de programmes, de conversations et de cours dispensés par un personnel qualifié; des  programmes appelés à promouvoir la communication constructive et à développer les capacités à résoudre efficacement les problèmes, à renforcer leur potentiel artistique et sportif, à encourager leur participation à des activité rémunératrices d’emploi autonome ou d’insertion au travail, au moyen de l’apprentissage d’instruments et de compétences renforcées  à l’aide d’une dynamique du travail en équipe, de règlement par la non-violence de conflits et d’instruments de médiation, en vue de favoriser les capacités de leadership chez les jeunes capables de créer des projets gérés par les jeunes eux-mêmes. 

Au nombre des programmes à réaliser, citons les suivants : 

· Ligne de communication consacrée à la dénonciation anonyme d’infractions liées aux bandes armées

· Programmes artistiques, culturels et sportifs

· Programmes d’emplois d’été à l’intention des jeunes

· Programmes d’emplois durant toute l’année

· Programme d’élimination de tatouage

· Comité pour l’élimination des graffiti

· Hommage à l’héros de la semaine

· Programme d’habileté au travail 

Cours :

· Problématique de la question des bandes armées

· Travail en équipe

· Renforcement de la confiance et de l’estime personnelle 

· Gestion de la colère et règlement de conflits

· Communication

· Gestion du stress

· Contrôle des émotions

· Camp d’entrainement à la survie

CONCLUSION

Il sera indispensable de veiller à la continuité de ces stratégies en vue d’assurer le changement que l’on souhaiter obtenir pour ces groupes.  La prévention fait partie d’une formule conçue pour mettre en place des filières de communication et parvenir à des solutions qui réduisent au minimum les problèmes des bandes armées.  Pour qu’ils soient efficaces, les efforts déployés contre les bandes armées doivent commencer par l’établissement de partenariats entre la Police fédérale, les parents, les écoles, les agents de loi, les institutions religieuses, les organisations communautaires, les entreprises et la jeunesse. Tous ces éléments contribueront à ce que les jeunes gardent leur distance des bandes armées ou qu’ils décident de se séparer de la bande à laquelle ils appartiennent. 

RESPONSABLE DU PROGRAMME :

Commissaire 

EMILIO GARCÍA RUIZ

Directeur général des infractions fédérales

Données de contact :

Bureau : (0155) 11036000 Ext. 28010

Portable : (044) 5527074520

Courriel : emilio.garcía@ssp.gom.mx
PROPOSITION 2  

PROJET : STRATÉGIES DE LUTTE CONTRE

LES BANDES ARMÉES CRIMINELLES

ANTÉCÉDENTS

En raison de l’importance de la hausse croissante du nombre de groupes criminels connus sous le vocable de bandes armées, il est crucial pour la sécurité de la société et le pays en général de lutter opportunément et efficacement contre la problématique que représentent aujourd’hui les bandes armées criminelles du Mexique.

STRATÉGIES 

Pour lutter contre ce phénomène, il est indispensable que les mesures suivantes soient adoptées : 

· Création de groupes spécialisés en matière de contrôle des bandes armées criminelles.

· Analyse des services opérationnels d’intelligence sur les brandes armées criminelles aux fins d’établissement d’un diagnostic et élaboration de stratégies adéquates en fonction des caractéristiques et activités de chacune de ces bandes.

· Mettre au point et promouvoir un rapprochement  des citoyens et communautés, de sorte qu’ils puissent constituer une composante importante de la lutte contre les bandes armées, en devenant des dénonciateurs en vue de la mise en œuvre du système d’alerte et d’introduction de plaintes. 

· Actions d’intelligence pour dépister les principales bandes armées qui opèrent au Mexique. 

· Analyse des caractéristiques des principales bandes armées au Mexique.

· Détermination des zones d’intervention :  

· Délimitation du territoire où ces bandes opèrent;

· Délimitation du lieu où elles ont l’habitude de se réunir

· Caractéristiques : âge, modus operandi, identification des bandes par nom; symboles d’identification, marques et symboles. 

Identification des membres actifs  des bandes armées : gestion de leur rôle au sein des bandes; leaders, dossier criminel; incidence; fonctions, subordination 

etc.

·  Classement des risques que courent les bandes armées en raison de leurs activités criminelles : vente de drogues, vol (avec et sans violence); vandalisme; extorsion, traite des personnes, homicides probables; perturbation de l’ordre public, ébriété sur la voie publique; fumer des substances interdites sur la voie publique; harcèlement et perturbation de l’ordre, etc. 

· Analyse  de la relation et liens probables  avec la criminalité organisée.

PLAN D’ACTION

· Conception de stratégies d’intervention et de lutte contre les bandes armées, en fonction des caractéristiques de chacune.

· Il faut que dans chaque entité fédérative, on effectue un recensement du nombre de bandes armées actives.

· Il faut prendre en charge l’environnement physique qui permet aux bandes armées d’occuper un espace déterminé. 

· Effectuer des rafles stratégiques  dans des endroits où se réunissent où ont l’habitude de se réunir, les bandes armées criminelles, de sorte qu’elles puissent faire l’objet de manière inattendue de contrôle de routine. 

· Identification  complète  de personnes durant les rafles ou les contrôles en vue de localiser les individus recherchés actuellement par la justice ou qui font partie des bandes armées. 

· Installation d’appâts (agents fédéraux) en vue de pourvoir surprendre ou saisir en flagrant délit les bandes armées. 

· Placement d’appâts comme des voitures de luxe dans des zones d’activités criminelles.

· Personnes en situation de vulnérabilité avec un personnel d’appui

· Achat de drogues et d’articles interdits, par des éléments de sécurité à profil bas. 

· Utilisation d’informateurs appartenant ou liés aux bandes armées, sous la couverture de témoin protégé ou recevant des récompenses monétaires. 

RESPONSABLE DU PROGRAMME :

Commissaire 

EMILIO GARCÍA RUIZ

Directeur général des infractions fédérales

Données de contact :

Bureau : (0155) 11036000 Ext. 28010

Portable : (044) 5527074520

Courriel : emilio.garcía@ssp.gom.mx
PROPOSITION 3 

PROJET : PRISE EN CHARGE, INTERVENTION ET LUTTE CONTRE LES GROUPES DE BANDES ARMÉES AU MEXIQUE 

DÉFINITION ET DIAGNOSTIC

En vertu de la législation du Mexique, on entend par  bande armée, « la réunion habituelle, occasionnelle ou provisoire, de trois personnes ou davantage qui, sans être organisées à des fins criminelles, commettent une infraction quelconque ». En termes de sanctions, l’article 164 bis du Code pénal fédéral, précise ce qui suit : « Lorsqu’une bande armée commet une infraction, les personnes qui ont commis l’infraction ou les infractions perpétré l’acte seront passibles d’une peine plus la moitié de la peine applicable à l’infraction ou aux infractions commises
.

Conformément au rapport intitulé : « Bandes armées : Analyse de leur présence sur le territoire national » (Août 2010 ) établi par le Secrétariat d’alors à la sécurité publique, sont reproduits ci-après des renseignements du Conseil national de la population (CONAPO)  qui fait état de l’existence de 20 millions de jeunes de 15 à 24 ans, soit 19 % du nombre total d’habitants. Ce chiffre indique que 46% des foyers mexicains sont composés de jeunes de 15 à 24 ans  et dans deux  bandes sur trois, on note la présence d’un adolescent âgé de 15 à 19 ans. On note aussi que 48% des adolescents se consacrent à leurs études. 

Pour le Mexique,  tout comme dans le reste du pays, le phénomène des bandes armées menace la sécurité publique et porte atteinte aux droits de la personne, qu’il s’agisse  des membres de ces bandes armées aussi bien que des victimes de leurs agissements. Les bandes armées constituent un phénomène essentiellement urbain qui représente un grave problème  de violence et de criminalité qui se pose  dans le contexte de l’exclusion sociale.

Selon le rapport établi par le  Département de la sécurité publique de l’Organisation des États Américains sur la définition et la catégorisation des bandes armées (2007), deux facteurs principaux sont à l’origine des bandes armées, à savoir: un facteur structurel reposant sur les trois motifs suivants : 

· La rupture  avec les institutions sociales : la famille (rupture, abandon, fuite); l’école (retard, abandon); le travail (chômage, sous-emploi informel) et la distanciation de tout ce qui signifie participation à des activités publiques;

· La protection contre la transgression : En raison d’une déficience de liens affectifs, d’un manque de protection et d’une absence de liens familiaux, il y a rupture avec l’environnement familial originel (parents) et ces éléments  vont s’enrôler dans des groupes qui remédient à cette carence. La bande armée comme groupe transforme les besoins d’appartenance et de protection dans un contexte de pratiques conflictuelles telles que la violence, le vol et la consommation de drogues.

· La crainte et le respect. La bande armée est une école qui engendre la crainte, étant donné que plusieurs de ses membres s’y intègrent poussés par l’insécurité et la panique (la majorité des cas sont des personnes qui fuient une famille détruite). Une fois l’individu intégré dans une bande armée, la règle est de provoquer la crainte afin de le  porter à se soumettre. La chaine de protection et de crainte se poursuit à la lumière du principe le plus exploité par le groupe : « le respect ». Chaque membre déploie les plus grands efforts pour obtenir le respect des autres membres et de ses voisins. 

Le deuxième facteur est de nature sociologique et se réfère aux conditions sociales spécifiques comme le territoire, l’âge et le sexe et la classe sociale, conditions sur lesquelles vient se greffer l’élément structurel. Il a été relevé que ce sont surtout  les zones marginalisées des villes où vivent les populations les plus vulnérables affectées par la pauvreté extrême et des niveaux inférieurs d’éducation, état de choses qui crée les conditions favorables à la constitution de bandes armées. 
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� 	Code pénal fédéral, livre II; délits contre la sécurité publique, chapitre IV: Associations criminelles, article 164 bis.





